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Le budget d’austérité arrive à 
point selon le maire Paiement
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Il faudra payer au stationnement de la Cité de la Santé, 
la loi l’exige, mais le maire Paiement trouve cela absurde
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Un incendie qui 
en dit long

Les familles à 
Laval en 1986
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Les Etoiles en I 
péril ce soir?
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Paiement approuve Parizeau 
dans sa politique d’austérité
par André PÉPIN

Parizeau a raison 
d’affirmer que l’assai­
nissement des finances 
publiques pave la voie à 
l’indépendance. Le bud­
get qu’il vient de dépo­
ser rassurera les inves­
tisseurs et permettra 
aux municipalités de 
poursuivre leur objectif 
d’autonomie.”

Roulottes
Les dirigeants de 

Laval bouderont proba­
blement la nouvelle 
formule de taxation 
prévue pour les proprié­
taires de maisons mobi­
les, le maire soulignant 
que l’idée de construire 
Laval avec des roulottes 
doit être repoussée éner­
giquement. Trois parcs 
existent actuellement 
pour 500 roulottes. Les 
propriétaires paient en­
viron $120 annuellement 
pource genre d’habita­
tion et la nouvelle for­
mule ne changera pas 
sensiblement la situa­
tion.

Il semble assuré que 
les espaces réservés aux

ce budget, sauf en ce qui 
a trait à la taxe sur les 
immatriculations, sur 
les repas et la vente au 
détail. Toutefois, les 
avenues sont ouvertes, 
selon le maire Paie­
ment, pour la réalisation 
du rêve de l’autonomie 
que caresse l’actuelle 
administration.

L’assiette fiscale de 
Laval ne profitera pas 
largement des nouvelles 
mesures cette année, 
mais dès l'an prochain 
des effets positifs se fe­
ront sentir.

roulottes à Laval n’aug­
menteront pas.

pourrait ainsi récupérer 
près de $2 millions.

"Depuis longtemps 
nous suggérons aux dif­
férents gouvernements 
d’appliquer cette mesu­
re, surtout dans une ville 
qui compte plusieurs 
autoroutes”, souligne le 
maire Paiement, dans 
une entrevue accordée à 
Laval LA PRESSE hier.

M. Paiement suppose 
d’autre part que les re­
venus découlant de la 
taxe de vente diminue­
ront vu le haut taux de 
chômage prévu et la si­
tuation économique gé­
nérale, ce qui justifie 
d’autant plus la nouvelle 
taxation pour les imma­
triculations.

Terrains
vacants

On compte actuelle­
ment moins de 1,000 ter­
rains vacants desservis 
par les services munici­
paux. Une certaine sur­
veillance exercée ces 
dernières années au ni­
veau du zonage, de 
même que l’élan phéno­
ménal qu’a connu l’in­
dustrie de la construc­
tion sur Vile, a permis 
de réduire considérable­
ment le nombre des es­
paces libres.

Laval ne profitera 
donc pas largement de

Immatriculation
Laval se prévaudra de 

son droit d’imposer une 
taxe sur les immatricu­
lations, dès que les mé­
canismes seront définis 
à ce sujet. Actuellement, 
la famille lavalloise pos­
sède en moyenne 1.8 
véhicule de promenade, 
soit environ 75,000 autos.

Un calcul très som­
maire laisse supposer 
que le trésor municipal

Paiement 
l’austérité du budget qui 
devrait, selon lui, rassu­
rer l’investisseur. Cette 
première esquisse de la 
refonte complète d’une 
fiscalité municipale mal 
adaptée est accueillie 
avec enthousiasme dans 
la deuxième ville en 
importante au Québec.

favorise
Le maire Lucien Paie­

ment de Lavai a com­
menté le premier budget 
du Parti québécois avec 
des termes élogieux, 
convaincu que la teinte 
d’austérité qu’emprunte 
le tableau financier de la 
province s’imposait, en 
cette période transitoire.

La fièvre du jardinage reprend
le nombre de leurs fa­
milles membres (ils en 
comptaient plus de 150, 
l’été dernier), les se­
conds ont augmenté à 
150 leurs membres pour 
la prochaine saison (ils 
étaient 120 l’été dernier)

boulevard Lavai, Sainte- 
Rose.

Les Jardins Tournesol 
offrent des terrains de 
30 pieds par 40., au coût 
de location de $20 pour la 
saison. De plus, chaque 
membre reçoit sa part 
des récoltes assurées 
par une culture commu­
nautaire d’un acre de 
pommes de terre et d’un 
acre de maïs. Ces jar­
dins, situés rang de l’E­
querre, à Sainte-Rose, 
proposent à leurs mem­
bres, outre une expé­
rience de jardinage et de 
vie communautaire en 
plein air, une prise de 
conscience collective sur 
l’avenir des terres agri­
coles de Pile Jésus, dont 
la superficie se voit ré­
duite d’année en année 
au profit du développe­
ment urbain. Pourren-

pour alimenter une fa­
mille de cinq personnes 
pendant plusieurs mois. 
Les pommes de terre 
sont cultivées dans un 
immense champ com­
munautaire et la récolte 
est divisée également 
entre les membres.

saignements supplémen­
taires, on peut commu­
niquer avec M. Roger 
Laliberté, à 430-5486.
Terrebonne

A Terrebonne, l'Asso­
ciation coopérative des 
consommateurs jardi­
niers du comté de l'As­
somption a loué une ter­
re située près d’un cours 
d’eau et facile d’accès. 
Cette coopérative, qui 
fonctionne depuis quatre 
ans avec un succès gran­
dissant d’année en an­
née, peut accueillir 100 
familles membres cet 
été.

par Huguette 
ROBERGE

Environ 350 familles 
de Laval et de la région 
participeront cet été à 
une expérience de jardi­
nage et de vie commu­
nautaire, comme mem­
bres de l’un ou l’autre 
des trois grands jardins 
de la région, dont les 
capacités d’accueil sont 
pratiquement déjà com­
blées.

Dans les trois jardins 
communautaires de la 
région, des améliora­
tions importantes seront 
apportées de façon à 
rendre l’expérience en­
core plus intéressante. 
Ainsi, les chemins d’ac­
cès aux Jardins commu­
nautaires de Laval se­
ront mieux drainés, des 
tables de pique-nique 
seront installées pour 
faciliter la communica­
tion entre les membres, 
ceux-ci seront identifiés 
par une affiche collée au 
pare-brise de leurs voi­
tures. Partout on se pro­
pose d’organiser des 
rencontres et fêtes 
communautaires. La 
saison s’annonce belle et 
chaude... quelle que soit 
la température que le 
bon Dieu ait décidé de 
nous donner!

Tournesol
Les inscriptions sont 

terminées aux Jardins 
communautaires 
Laval et les 100 lots dis­
ponibles sont déjà réser­
vés. Aux Jardins Tour­
nesol cependant, c’est 
au cours d’une réunion 
d’information qui se 
tiendra lundi soir pro­
chain, 18 avril, que l’ins­
cription des membres 
et la distribution des ter­
rains se feront. Cette 
assemblée aura lieu à 19 
heures 30, à l’école Curé- 
Antoine-Labelle, 216,

La coopérative s’occu­
pe de faire labourer, 
herser, amender et en­
graisser la terre. Elle 
fournit aux membres, 
outre les plants et les 
semences, des engrais, 
des pesticides et des 
services de consultation 
en horticulture.

de

Sur le territoire de 
Laval, deux associations 
de type coopératif, 
soit les Jardins com­
munautaires de Laval et 
les Jardins Tournesol, 
sont déjà à l’oeuvre. 
Tandis que les premiers, 
situés sur une terre 
louée dans le quartier 
d’Auteuil, ont réduit cet­
te année à une centaine

Les terrains disponi­
bles ont une dimension 
de 25 pieds par 75, et 
chaque membre reçoit 
tout ce qu’il faut pour 
cultiver suffisamment 
de légumes (23 variétés)

On peut réserver un 
terrain et obtenir tout 
renseignement sur la 
coopérative en compo­
sant 471-1639, 581-2547 OU 
471-2747.

L’injonction 
est levée 
à Terrebonne
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L’injonction provisoi­
re obtenue par la ville de 
Terrebonne contre les 
employés de la centrale 
de filtration a été cassée 
jeudi dernier par le juge 
Jacques Dugas de la 
Cour supérieure à Saint- 
Jérôme et le droit de 
grève réinstauré.

Terrebonne avait obte­
nu cette injonction de 10 
jours pour forcer les 
employés engagés dans

deux jours de grève 
rotative à retourner au 
travail.

Les employés du gara­
ge municipal, de l’aréna 
et de la centrale de fil­
tration tentent d’obtenir 
une nouvelle convention 
collective avec la ville 
pour remplacer celle qui 
a pris fin en décembre 
1976, mais les négocia­
tions sont rompues de­
puis la fin de février.

=i Les employés, qui sont 
membres du Syndicat 
canadien de la fonction 
publique, ont le droit de 
grève depuis le 19 février 
dernier. A date ce droit 
s’est résumé à quelques 
grèves rotatives de cour­
te durée.
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53
— Lochenaie
— Terrebonne
— Terrebonne Heights
— St-Loois-de-Terrebonne
— Mascouche
— L'Épiphanie
— Ste-Marie-Salomé

— Lauren tides
— Ste-Thérèse
— Boisbriond

in — St-Jacques
— St-Esprit
— 5t-Rcxh
— Ste-Anne-des-Ploines — Ste-Thérèse-de-Blain ville 

— St-Eustache 
— Deux-Montagnes 
— Ste-Marthe-sur-le-Lac

<
>
5 — Bois-des-Filion 

—— Lorraine
— Rosemère

Les deux parties de­
vaient rencontrer un 
médiateur du ministère 
du Travail hier.yet



Un seul incendie, 
et la ville est 
à découvert
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par André CEDILOT
L’incendie qui a rasé 

l’immeuble principal de 
la firme Goineau et 
Bousquet, dans la nuit 
de dimanche, illustre de 

■ façon typique l’allure 
anémique que prend le 
service des incendies de 
Laval à l’occasion d’un 
feu d’envergure.

Ainsi, au cours de cet 
incendie qui a fait 
rage boulevard des Lau- 
rentides, dans le quar­
tier Pont-Viau, il ne res­
tait que dix pompiers 
pour assurer la protec­
tion contre les incendies 
à tous les citoyens de 
l'ile Jésus.

En fait, à peu près tou­
te la partie sud du terri­
toire, entre Sainte-Doro­
thée et Saint-Vincent-de- 
Paul, était à découvert, 
si l’on juge que protégée 
seulement parles équi­
pes de trois pompiers de 
Laval-Ouest et de Sain­
te-Rose; des deux hom­
mes venus d’Auteuil à la 
caserne de Vimont; et 
enfirf des deux pompiers 
de la caserne de Saint- 
François.

Quant aux autres ca­
sernes, elles étaient vi­
des de leurs trois offi­
ciers et quinze pompiers,

tous occupés qu’ils 
étaient à combattre l’in­
cendie chez Goineau et 
Bousquet.

Au total, au plus fort 
de l’incendie, si l’on 
tient compte des trois 
pompiers volontaires 
ainsi que du directeur J 
Benoit Bourque et de son 
adjoint Robert Courteau 
qui sont venus assister le 
chef de division Ovila 
Jubinville dans la direc­
tion des opérations, ils 
étaient une quarantaine 
de combattants sur les 
lieux.

Dans la foule qui s’é­
tait massée le long du 
boulevard des Laurenti- 
des pour assister aux 
manoeuvres des. pom­
piers, les remarques al­
laient d’ailleurs bon 
train sur le peu de per­
sonnel qui prenait d’as­
saut l’élément destruc­
teur lequel, à tout mo­
ment, risquait de se pro­
pager à l’usine voisine 
de la compagnie Frito- 
Lay Canada Limitée.

Du nombre des ba- 
daux, deux pompiers de 
la grande métropole in­
terrogés par Laval-LA 
PRESSE ont exprimé 
l’avis que les pompiers 
de Laval, dont la tâche a

été rendue plus ardue 
par les dangers que re­
présentaient les matiè­
res inflammables entre­
posées dans la bâtisse en 
feu, avaient effectué de 
l’excellent travail, mais 
que les dégâts auraient 
pu être limités s’il y a 
avait eu plus de person­
nel.
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A 00h25, cette nuit-là, 
alors que le feu consu­
mait la partie arrière du 
centre administratif de 
Goineau et Bousquet, 
deux officiers et quatre 
pompiers 
sont arrivés les pre­
miers sur les lieux. Avec 
l’aide'de citoyens et de 
policiers, ceux-ci ont 
immédiatement mis en 
opération une échelle 
aérienne et deux jets 
d’eau.

Appelés à la rescous­
se, le chef Jubinville et 
les quatre pompiers de 
la caserne de Chomedey 
ont fait leur apparition 
quelque neuf minutes 
plus tard, mais le feu 
avait déjà encerclé toute 
la bâtisse, et les flam­
mes s’élevaient à plu­
sieurs pieds dans les 
airs.

L’alerte générale lan­
cée, les trois pompiers
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Photo Michel Gravel. LA PRESSE
Près de la moitié des 63 employés de Goineau et Bousquet devront attendre la 
reconstruction de l'édifice détruit par le feu avant de reprendre leur poste.

de la caserne de Saint- 
Vincent-de-Paul 
salent leur apparition 
quelque 
minutes plus tard. A peu 
près au même moment, 
le gros des effectifs ap­
pelés à leur domicile 
faisait de même, suivi 
vers 2h00 des deux 
hommes de la caserne 
de Sainte-Dorothée.

Entre-temps, le pom­
pier Daniel Hillman

de l’élémént destruc­
teur, arrêté juste avant 
d’envahir l’entrepôt de 
la compagnie Frito-Lay.

Par ailleurs, il semble 
de plus en plus probable 
qu’un court-circuit soit à 
l’origine de cet inportant 
incendie qui risque de 
priver momentanément 
de travail une trentaine 
des 63 employés de Goi­
neau et Bousquet.

avait été légèrement 
blessé à la figure et aux 
mains, cependant que le 
feu avait à nouveau élar­
gi ses tentacules dévas­
tatrices.

fai-

trente-cinq

Ce n’est finalement 
qu’a près quelque 5 heu­
res d’un combat acharné 
que les pompiers, utili­
sant 3 échelles aériennes 
et 16 jets d’eau, ont réus­
si à prendre la maîtrise

Un non-sens selon Corbeil
Deux pompiers recrues nommés à la prévention
par André 
CED1LOT

Faute de candidats 
plus expérimentés, ('ad­
ministration municipale 
de Laval vient de nom­
mer deux pompiers re­
crues aux postes d’ins­
pecteurs en prévention 
des incendies.

Les deux nouveaux- 
venus, Christian De- 
blois, 21 ans, et Guy 
Vaillancourt, 24 ans, 
sont en poste au service 
des incendies de Laval 
depuis à peine quatre 
mois, et de ce fait sont 
toujours en période pro­
batoire.

Sans préventionniste 
“attitré” depuis le dé­
part de l’inspecteur 
Robert McCaughey, le 
directeur du service des 
incendies, M. J.-Benoît 
Bourque, était désespé­
rément à la recherche 
de candidats pour re­
structurer cette division 
spéciale chargée plus 
particulièrement du tra­
vail de prévention et 
d’enquêtes sur les origi­
nes et les causes d’un 
incendie.

Avec la nomination de

de prévention. “Mais 
soutient-il, ils refusent 
d’accepter le poste à 
cause de l’attitude des 
dirigeants du service et 
de l’absence d’un code

de prévention des incen­
dies.”
“En somme, conclut- 

il, ces pompiers ne veu­
lent pas travailler dans 
le néant...”

ces deux cadets, il reste 
maintenant le poste 
d’inspecteur-chef 
deux autres de préposés 
à combler au sein de la 
division de la préven­
tion, dont le responsable 
est temporairement l’as­
sistant-directeur Jean- 
Louis Perrotte.

Dans un communiqué 
qu’il a fait parvenir aux 
dirigeants de la Ville, le 
directeur Bourque re­
commande la mutation 
des deux pompiers re­
crues qui, souligne-t-il, 
ont suivi avec succès 
deux cours sur les tech­
niques de prévention 
dispensés par la Direc­
tion générale de préven­
tion des incendies.

Dès leur entrée en 
fonction, indique le di­
recteur dans son rap­
port, MM. Deblois et 
Vaillancourt devront 
d’abord faire l’étude 
complète de la descrip­
tion de leur fonction 
(sic) et des divers dos­
siers en marche, ainsi 
que se familiariser avec 
les procédures établies à 
la division de la préven­
tion de Laval.

Par la suite, ajoute-t- 
il, les nouveaux prépo­
sés à la prévention met­
tront
leurs connaissances en 
pratique, sous les direc­
tives d’un supérieur 
immédiat.

tion de deux recrues à 
des postes aussi impor­
tants est tout simple­
ment un “non sens, juste 
pour boucher des 
trous...”
“La raison est bien 

simple, a-t-il dit, la ville 1 
veut faire croire au pu- j 
blic qu’on a trouvé la ; 
solution aux problèmes 
de la division de la pré­
vention.”

Selon M. Corbeil, les 
problèmes ne sont pas 
du tout réglés, mais plu­
tôt empirés. Selon lui, un 
pompier recrue n’est 
absolument pas qualifié 
pour effectuer les tra­
vaux de prévention et ! 
d'enquêtes d’incendies.

C’est là l’aspect du 
travail d’un pompier 
qui, à mon avis, deman­
de le plus de connaissan­
ce et surtout une riche 
expérience des cas d’in­
cendie”, a révélé M. 
Corbeil.

Toujours d’après M. 
Corbeil, seulement une 
vingtaine de membres 
du service des incendies 
de Laval sont suffisam­
ment compétents pour 
accomplir un tel travail *

et
graduellement

LESAGE
LAMOTHE
COSSETTE

" OPTICIENS D’ORDONNANCES

Entre autres tâches, le 
directeur Bourque rap­
porte que les deux pré- 
ventionnistes auront à 
lire les rapports quoti­
diens des incendies sur­
venus à Laval, effectuer 
les recherches nécessai­
res en vue de découvrir 
les origines de ces incen­
dies, ainsi que de colla­
borer avec les spécialis­
tes de la police pour tou­
te enquête relative à un 
feu.

m
ASSOCIÉS JACQUES LAMOTHE O O D 
MARC COSSETTE B A O O D 

PRESCRIPTIONS DE LUNETTES 
LENTILLES CORNÉENNES SOUPLES OU RIGIDES 
LENTILLES PROGRESSIVES

MONTRÉAL
• 3425 rue 51 Denis [Métro Sherbrooke)
» POLYCLINIQUE DE MONTRÉAL

12245 tue Grenet (Coiliervillej
• CENTRE MÉDICAL ST URBAIN

3875 rue St Urbain (Avenue des Pins)
• 5C04 B oui St Laurent (Boui St Joseph.)

LAVAL
• polyclinique médicale concorde

300 est Bou! de 'a CONCORDE (Duvemoy)
UN SEUL NUMÉRO DE TÉLÉPHONE
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De plus, les deux re­
crues devront effectuer 
les visites préventives 
dans tous les types d’im­
meubles de Laval et fai­
re les recommandations 
ou reproches qui s’impo­
sent aux propriétaires.
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Désaccord
Pour le président de 

l’Association des pom­
piers de Laval, M. Ger­
main Corbeil, la nomina-

845-4221L U



ATTENTION AMATEURS DE PÊCHE À LA TRUITE!
%

INCLUANT:VOYAGE DE 3 JOURS 
POUR 3 PERSONNES 
DANS LA RÉGION 
DE PARENT.

— Transport par hydravion aller / 
retour.

— Confortable chalet de bois rond 
à votre usage exclusif.

— Droit de pêche et embarcation
w ss<

,/r> NE SOYEZ PAS DÉÇUS: RÉSERVEZ MAINTENANT
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V VOYAGES NOLISES : AFFAIRES — CHASSE ET PÊCHE — PLAISIR

//DELCO AVIATION LAVAL
tK Bureau: 326-0482 Base: 661 -431 1

333, BOUL. LÉVESQUE (Commodore Yacht Club)
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Laval 
aura 
recours 
aux
ambulanciers 
privés
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ir*Kpar André CÉDILOT
C'est maintenant définitif, 

les services ambulanciers se­
ront dorénavant assurés en 
majeure partie par les entre­
preneurs privés sur le territoi­
re de Laval.

Néanmoins, pour parer à 
toute éventualité, la police 
gardera sur la route au moins 
deux ambulances. Celles-ci 
pourront servir dans les cas 
d’extrême urgence, ou encore, 
au besoin, pour porter assis­
tance aux ambulanciers pri­
vés.

Selon une étude de la firme 
privée Roger Pominville, le 
nouveau système de transport 
ambulancier entraînera une 
dépense municipale supplé­
mentaire d’environ $15,000 
pour 1977. “Cette somme, lit- 
on dans le rapport, est 
très loin du coût d’un service 
ambulancier policier.”

Toujours d’après la même 
étude, Laval devient ainsi la 
troisième ville de plus de 
50,000 citoyens au Québec à 
subventionner partiellement 
les entreprises privées qui 
s’occupent du transport ambu­
lancier sur leur territoire. Les 
autres sont les municipalités 
de Hull et de Québec.

A Laval, on le sait, les deux 
entrepreneurs privés, MM.
Gilles Cousineau et Eugène 
Lacelles, ont toujours soutenu 
être en mesure d’assumer effi­
cacement tous les services 
d’ambulances, mais à la condi­
tion qu’on les assure d’une 
sécurité de paiement pour les 
transports effectués à la de­
mande de la ville.

Dans une déclaration faite 
à LAVAL-LA PRESSE, les 
deux propriétaires d’ambulan­
ces de l’ile Jésus alléguaient 
alors qu’un important pour­
centage de comptes demeu­
raient impayés, et qu’ils ne 
pouvaient pas risquer de nou­
veaux investissements pour 
répondre aux appels de la poli- entreprises privées demeu- 
ce sans obtenir de garanties en raient impayés ou étaient sans 
retour. fondement.
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V2Ü5HSParallèment à cette déci­

sion, l’administration munici­
pale a fait savoir qu’elle paie­
ra une prime de disponibilité 
aux ambulanciers privés pour 
chaque appel qui leur sera 
confié par la centrale de télé­
communications de la police 
de Laval.

C’est ainsi que les deux en­
trepreneurs privés qui opèrent 
à Laval, AB Ambulance et 
Vimont Ambulances, en plus 
du tarif habituellement perçu 
du client, recevront $5 de la 
ville pour chacun des trans­
ports de personnes blessées ou 
malades cueillies sur la voie 
publique.

Par ailleurs, dans les cas où 
l’appel de la police s’avérera 
sans fondement pour une quel­
conque raison, la ville s’enga­
ge à fournir quand même une 
compensation de $25 par dé­
placement aux propriétaires 
d’ambulances privées.
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Durant la période d’essai du 
nouveau système de transport 
ambulancier, entre le 5 sep­
tembre et la fin novembre, il a 
d’ailleurs été permis à la ville 
de constater qu’environ 20 
pour cent des cas référés aux

Quant aux modalités défini- deux propriétaires d’entrepri- 
tives d’application du nouveau ses privées desservant Laval.

C’est au service de police et 
au trésorier de la ville, M. 
Bernard Langevin, que revien­
dra la tâche de mettre sur pied 
des mesures pour assurer une 
étroite vigilance sur les comp­
tes à payer aux entreprises 
privées.

système ambulancier, elles 
seront établies lors d’une pro­
chaine rencontre entre l’ad­
joint au gérant, M. Lucien 
Desrochers, le directeur inté­
rimaire de la police de Laval, 
M. Roger Chartrand, et les
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une coopérative comme 
il en existe déjà soixan­
te-dix au Q u é b e c . 
Ses membres sont à la 
fois propriétaires de 
l’entreprise dont ils dé­
tiennent une part socia­
le, travailleurs, à raison 
de quatre heures par 

famille-

tés à participer à cette 
expérience de coopéra­
tion.

Des membres du 
Comptoir visiteront les 
familles des rues avoisi­
nantes, dans Pont-Viau 
et Laval-des-Rapides, 
durant la journée de 
samedi le 16 avril, pour 
leur fournir tous les ren­
seignements utiles sur le 
Comptoir.

Il y aura également 
trois réunions d’infor­
mation, au Comptoir 
même, situé au numéro 
11-B, boulevard des 
Laurentides (juste à la 
sortie du pont Viau) les 
19, 20 et 26 avril, à 20 
heures, et le public y est 
cordialement invité.

On peut enfin trouver 
sur place, aux heures 
d’ouverture qui sont le 
vendredi, de 17 à 21 heu­
res, et le samedi, de 10 à 
14 heures, quelqu’un 
à qui se renseigner. Ex­
ceptionnellement, le 
Comptoir sera ouvert 
aux visiteurs samedi 
prochain le 16 avril, de 
13 à 17 heures. Si vous 
désirez communiquer 
par téléphone, J.-Pierre 
Fortin (668-1803) et Dia­
ne Guay (687-3476) at­
tendent les appels.

par
Huguette ROBERGE

Ouverte en novembre 
dernier, modestement, 
avec les moyens du bord 
et une trentaine de 
membres, la coopérati­
ve d’alimentation de 
Pont-Viau est mainte­
nant bien implantée 
dans le milieu. Si bien 
qu’elle augmente sa 
capacité d’accueil à une 
centaine de familles- 
membres.

Ce comptoir alimen­
taire, le seul existant à 
Laval, permet à ses 
membres de se procurer 
fruits et légumes frais, 
produits laitiers et mar­
chandises sèches au prix 
coûtant. Alors que les 
prix augmentent par­
tout, que les salaires 
sont gelés, l’augmenta­
tion du pouvoir d’achat 
du consommateur ne lui 
est pas présentée com­
me un cadeau. A vrai 
dire, il s’agit là d’un 
avantage que se donnent 
eux-mêmes des citoyens 
bien informés, plus forts 
parce que regroupés, et 
motivés au travail.

Le comptoir alimen­
taire de Pont-Viau est

Au Comptoir alimentaire 
de Pont-Viau

mois
membre, et enfin usa­
gers profitant d’un ra­
bais de 10 à 15 pour cent 
sur toute la marchandi­
se offerte, comparaison 
faite avec les prix affi­
chés dans les grandes 
chaînes d’alimentation.

par

On porte à 
100 le nombre 
des familles 
membres!

Le Comptoir ne fait 
pas de profit. Il ne paye 
pas de publicité. Il n’a 
pas d’employés salariés. 
C’est tout cela qui lui 
permet, malgré son 
pouvoir d’achat limité 
par rapport à celui des 
grosses épiceries, d’en 
offrir plus pour votre 
argent.

Recrutement

Bien sûr, ce pouvoir 
d’achat du Comptoir 
augmentera avec le 
nombre "de ses mem­
bres. C’est pourquoi tous 
les citoyens du quartier 
de Pont-Viau sont invi­

Financement 
du PQ

/ Prends le temps d’entrer à ta caisse 
populaire, on travaille pour toi...

f4;

i Un prêt-auto 
pour ton 

“auto nomie”

! • • • député de la circonscrip­
tion et ministre d’Etat 
au développement éco­
nomique.

Dans le cadre de sa 
campagne de finance­
ment, le Parti québécois 
des comtés de Fabre et 
Laval annonce la tenue 
d’assemblées publiques 
pour mousser (’Opéra­
tion-Ressources. Dans le 
comté de Fabre, cette 
assemblée aura lieu le 
mercredi 13 avril, à 20 h, 
à l’école Mont Lasalle. 
Le conférencier invité 
pour cette occasion est 
M. Bernard Landry

/
T

rAS-TU
UNE

Pour le comté de La­
val, ce sera le vendredi 
15 avril, à compter de 20 
h à la Poly-jeunesse de 
Ste-Rose. Mme Lise 
Payette, ministre des 
Consommateurs, des 
Coopératives et Institu­
tions financières, pronon­
cera une allocution.

/
7TT

HEURES D’ACCUEILCaisse populaire 
Vimont

1890, boul. des Laurentides 
Ville de Laval 
Tel,: 669-2693

■ LUNDI
MARDI
MERCREDI
VENDREDI

/
x'

POUR COMMANDER 
UNE PETITE ANNONCE DANS

>
10 à 18 heures

JEUDI00 V 10 à 20 heuresi

SERVICES COMPLETS 285-7205
o
—
CxL
> Venez voir et essayer la toute nouvelle GLC de MAZDA<

Æf
Y5 m A. QUERIN AUTO ;*/

LTÉE rl<>
3 4219 boul. LÉVESQUE, CHOMEDEY 688-4787

4MÉCANIQUE GÉNÉRALE SERVICE DE REMORQUAGE
Carrosserie et peinture à des prix défiant toute concurrence!
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F CLAUDE BOILEAU
CHESTERFIELD LIÉE

LA BOUTIQUE DU MEUBLE
DE DISTINCTION

PLANIFICATION @Ua 91erre (Quintal âus sures ne.
DESIGN ARCHITECTURAL 

Décoration commerciale et résidentielle AJUSTEMENT 

Pour toute la famille
ROY, SERGERIE INC.,

2941, B0UL.DE LA CONCORDE 
DUVERNAY, LAVAL

designers, consultants en architecture
411 Côt* nord, SAINTE-THÉRÈSE, Québec J7E 4H5 8570, BOULEVARD PASCAL-GAGNON, MONTRÉAL, P.Q. 

Tel.: 321-4933
(514) 661-7584430-5396

BUNGALOWS
MAISONS MODÈLES
Rue Hodge et 7e Avenue, Sainte-Dorothée

Visites sur rendez-vous

689-5832

tâe &/cAa/*r/ & <iok<z/t//é

ROY, RACINE & ASSOCIÉS CR OC
AVOCAT ET PROCUREUR 

LAWYER
Ingénieurs-conseils 

460, boul. Chomedey, Ville de Laval, Québec.

187, BOULEVARD SAUVÉ 
Saint-Eustache, Qué.71 a J on «£ cVftc.

Entrepreneurs généraux
1443, Bardasl'Eau, 

Sainle-Dorothée, laval Tel.: 681-9207 •Tél.: 473-6871
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temps libre
Citoyens des ondes

Le club de radio Socialaval inaugurera ses acti­
vités le 17 avril, soit dimanche prochain. Ce nou­
veau club social, sans but lucratif, se veut un lieu 
de rencontres non seulement pour les usagers de la 
bande civile (Citizen’s Band) mais également pour 
tous ceux qui ont le goût de faire partie d’un club à 
caractère social. Pour les "C’Bers" — comme on 
les appelle — ce sera l’occasion de rencontrer 
d’autres mordus de radio amateur. Par ailleurs, 
les membres d’autres clubs sont les bienvenus. 
L’inauguration du club Socialaval aura lieu le 17 
avril, donc, de 9 heures à 21 heures, au restaurant 
Light House, 147 boul. Sainte-Rose, à Laval. Café 
et beignes seront servis au son d’une musique en­
traînante.

devant plus de 700 enfants. Au cours des jours qui 
suivront, les concerts offerts par ce groupe seront 
répartis de la façon suivante: aujourd’hui jeudi, 
14 avril. 1 concert à a Résidence Sainte-Dorothée, 
250 boulevard Samson, à Sainte-Dorothée; demain 
vendredi, 15 avril, à la Maison de la Providence, 
5436, boulevard Lévesque, à Saint-Vincent-de- 
Paul, 1 concert; et le lundi, 18 avril, 3 concerts à 
l’école Paul VI, 955 Thomas Chapais, à Saint-Vin­
cent-de-Paul. Rappelons que “Musique classique 
dans Laval” est un groupe de musiciens dirigé par 
Mme Laurette Cléroux et les participants sont: 
Real Léveillé (piano), Robert Aloi (violon), Ma­
rie-Andrée Larose (violoncelle), Angel Portela 
(clarinette), Jean-Louis Gladu (trompette) et M. 
Robitaille, (violon-alto). Pour obtenir les services 
de ce groupe, il suffit de communiquer avec Mme 
Cléroux, à 625-6560.

K Miroirs et pharmacies 
présentés en plus de 125 
modèles différents a notre 
salle de montre. Ê=Æ

1Elagerei originale! et 
decorative! faite! de ver­
re clair, teinté et de mi­

roir îelon vol propre!
• - specification!.N

fUSAGÉ

/ bg^^RdAL
// Portes-miroirs coulissantes, //

couleur naturelle ou or.

Porte de douche et 
porte de bain couleur 
naturelle ou or.
_ VITRE THERMOS

*5

s VL’habitation 
et les femmes / / //15e anniversaireL’Association féminine d'éducation et d’action 
sociale (AFEAS) tiendra la semaine prochaine 
son assemblée mensuelle. Cette fois-ci, il sera 
question de l’habitation au Québec, sujet auquel, 
selon l’AFEAS, les femmes devraient porter plus 
d’attention. D’autres sujets d’intérêt seront au 
programme de cette réunion. Celle-ci a lieu mardi 
prochain, le 19 avril, à 19h30, au local 141 (2e éta­
ge) de l’école Vanter, boulevard Lévesque, à 
Saint-Vincent-de-Paul. Entrée libre.

A l’occasion de sa 15e année de vie musicale, le 
Choeur des chanteurs de Sainte-Thérèse et du col­
lège Lionei-Groulx invite la population à son con­
cert annuel qu’il présentera le dimanche 17 avril, 
à compter de 20 heures, à l’église de Sainte-Thérè­
se. Au programme de ce concert, on retrouvera la 
“Messe de Requiem ” du célèbre compositeur ita­
lien Giuseppe Verdi et, pour l’exécution de cette 
oeuvre, le choeur des Disciples de Massenet se 
joindra au Choeur de Sainte-Thérèse formant ain­
si une masse de 150 voix. Le coût d’entrée sera de 
$3. Pour de plus amples renseignements: 435-6630 
ou 435-4401.

RÉPARATION 
DE TOUS 
GENRES

SERVICE D'URGENCE 
résidentiel et commercial 

34 heures pdr jour, 7 jours par semaine-
e r

CDN CD
VITRERIEOBazar à 

Fabreville claveautel(1964) INC.Le comité d’école La Source organise un grand 
bazar le dimanche 17 avril à l’école La Source, 
4525 boulevard Frenette (coin 18e avenue), à Fa­
breville. Les profits de ce bazar seront utilisés 
pour les activités parascolaires des enfants. Cor­
diale bienvenue à tous! Pour renseignements 627­
1682. (M. André Huard).

Eifi-nofion gratuite

Grande soirée
La Chambre de Commerce de Laval vous invite 

à une grande soirée bavaroise qui aura lieu le 
samedi 16 avril, à compter de 20 heures. L’événe­
ment sc déroulera du Campus Pont-Viau, 777 ave­
nue de Bois-de Boulogne, à Chomedey. Le coût 
d’entrée sera de $5 et chaque billet donnera droit à 
une chope et une bière. Pour informations et ré­
servations: 668-0340 ou 667-9223.

Prochains
concerts
“Musique classique dans Laval” se rendra 

l demain à l’école Fleur Soleil, 8585 rue de l’Eglise, 
Và Saint-François pour y présenter quatre concerts y
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de 600,000 habitants. Ce con­
cept de bloc nord est celui sur 
lequel l’administration Paie­
ment cherche à bâtir l’avenir 
commercial et industriel de 
Laval, cette ville étant, et de 
loin, la plus importante du 
secteur, et étant à même 
dans les circonstances d’as­
surer le leadership régional.

Il faut cependant égale­
ment noter que le secteur 
nord, qui s’étend de Repenti- 
gny à Saint-Eustache, jouit 
du plus fort taux d’accroisse­
ment de toute la région mé­
tropolitaine, grâce à une arri­
vée massive de nouvelles 
familles, et qu’il a tendance à 
s’accroître beaucoup plus 
rapidement que le secteur 
Laval.

Le regroupement des mu­
nicipalités de ce secteur en 
quelques unités, ou encore 
d’autres formes de mise en 
commun des ressources de ce 
territoire, tels ces conseils 
régionaux dont le ministre 
d’Etat à l’Aménagement du 
territoire étudie la mise en 
place, pourraient cependant 
modifier l’avenir de Laval 
prévu par l’administration 
municipale.

Déjà, la vocation commer­
ciale de Laval est moins régio­
nale, des centres commer­
ciaux d’importance ayant 
ouvert leurs portes au nord 
de la rivière des Mille-Iles. 
Divergences

Ces données statistiques 
sont intéressantes surtout 
pour les tendances qu’elles 
dégagent plutôt que pour leur 
rôle prévisionnel. A titre indi­
catif, soulignons que le servi­
ce des recherches et de la 
statistique de Laval prévoit 
pour 1986 une population de 
319,000 personnes, une diffé­
rence de plus de 10 p.c. avec 
les chiffres du BSQ..

De toute façon, la quête en 
banlieue de la maison unifa­
miliale, qui est une des ca­
ractéristiques dominantes 
des mouvements de popula­
tion dans la région métropoli­
taine, risque d’être modifiée 
par la nouvelle politique sur 
l’habitation du gouverne­
ment du Québec.

La maison unifamiliale 
pourrait bien devenir prohi­
bitive au cours des prochai­
nes années, remplacée alors 
par des formes d’habitation à 
plus forte densité.

Laval est engagé depuis 
plus de deux ans dans un pro­
cessus de reconversion de 
son habitat qui a nettement 
tendance à devenir plus den­
se. Elle pourrait’iflonc être 
favorisée par rapport à d’au­
tres municipalités dont l’uni­
que note est dans la gamme 
de l’unifamiliale.

La réalité de 1986 pourrait 
ainsi être légèrement diffé­
rente des données du BSQ, 
alors que les nouvelles ten­
dances qui existent depuis à 
peine deux ans auront mode­
lé un habitat peut-être passa­
blement différent.

C’est le phénomène migra­
toire qui entraîne une partie 
de la population du secteur 
Montréal (correspondant en 
gros au territoire de la CUM) 
vers les banlieues qui est 
responsable des taux de 
croissance différents des 
diverses parties de la région 
métropolitaine.

Au cours des années cou­
vertes par l’étude du BSQ, le 
solde d’accroissement migra­
toire (arrivées moins dé­
parts) du secteur Montréal 
est toujours négatif, alors 
qu’il est positif pour les trois 
autres secteurs.

Tous les secteurs bénéficie­
ront par ailleurs d’un taux 
d’accroissement naturel 
(naissances moins décès) 
positif, mais c’est Laval qui 
tient ici le fanion, et c’est en 
grande partie à ce phénomè­
ne qu’elle doit de voir aug­
menter sa population.
Poids
démographique

Le secteur Montréal conti­
nuera de perdre de l’impor­
tance par rapport aux trois • 
autres. Il représentait 71.7 
p.c. de la population en 1971; 
il n’en comptera plus que 62.3 
p.c. en 1986.

La part de Laval sera pen­
dant ce temps passée de 8.3 
p.c. à 10.6 p.c., celle du sec­
teur Nord de 5.4 p.c. à 7.9 
p.c., et celle du secteur Sud 
de 14.4 p.c. à 19.1 p.c.

Notons au passage que la 
perte de poids relatif du sec­
teur Montréal est due en 
grande partie au bilan migra­
toire nettement négatif de la 
ville de Montréal, phénomè­
ne que ne touche pas l’étude 
du BSQ, mais que les derniè­
res données statistiques de 
Statistique-Canada ont nette­
ment démontré.

Ainsi semble se confirmer 
la tendance qui donne à la 
région métropolitaine, sui­
vant les données démogra­
phiques, l’allure d’un “hot- 

dog” dont la saucisse aurait 
à peu près 60 p.c. du poids 
total et serait recouverte de 
tranches de pain ayant cha­
cune à peu près 20 p.c. de ce 
poids démographique.
Bloc nord

Pour les secteurs qui nous 
intéressent plus directement, 
on peut remarquer égale­
ment que le “bloc nord” au­
rait, selon les prévisions du 
BSQ, une population de plus

par Marc DORÉ
De moins en moins de fa­

milles viendront s’établir à 
Laval au cours des dix pro­
chaines années, “la ville de 
l’avenir” devant compter de 
plus en plus sur un taux d’ac­
croissement naturel élevé 
pour augmenter sa popula­
tion.

Le mariage de ces deux 
facteurs devrait quand 
même être sufisant pour 
permettre à la seconde ville 
du Québec d’augmenter en­
core la proportion qu’elle 
représente dans l’ensemble 
démographique métropoli­
tain.

Toutefois, c’est le secteur 
au nord de la rivière des Mil­
le-Iles qui devrait connaître 
le plus fort taux d’accroisse­
ment de la région, semblant 
ainsi donner raison à l’admi­
nistration de Laval qui mise 
sur la montée d’un “bloc 
nord” dont Laval serait ie 
pivot, pour redonner un se­
cond souffle au développe­
ment de l’ile Jésus.

Telles sont quelques-unes 
des données qu’on peut tirer 
d’une étude faite pour le 
compte du ministère des Af­
faires municipales par le 
Bureau de la statistique du 
Québec (BSQ).
Fécondité

L’étude qui couvre la pério­
de allant de 1971 à 1986, divise 
la région métropolitaine en 
quatre secteurs, soit Mont­
réal, Laval, Nord et Sud.

Les quatre secteurs de­
vraient connaître un accrois­
sement de leur population 
selon le BSQ, mais dans des 
proportions différentes. Cet­
te augmentation serait de 5.5 
p.c., 55.2 p.c., 77.2 p.c. et 60.1 
p.c. respectivement pour les 
secteurs Montréal, Laval, 
Nord et Sud.

Laval en 7 986

Moins 
de familles 
viendront 
s’y établir, 
préférant
la Rive nord
et
la Rive sud
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Nous vendons: Ampoules — fusibles —
fils de prolongement — douilles de porcelaine — etc.

Sommes aussi dépositaire des produits "NUTONE": 
Ventilateur de cuisine — aspirateur central — etc.

ÉCLAIRAGES 
PRIX

pour tous les déçois! 
pour tous les budgets!
• • •

•a

• ••

HEURES D'OUVERTURE 
Mardi et mer.: 9h à 5h

9h à 9h 
9h à 4h

• 412, boul. Sauvé, Saint-Eustache
• 230, boul. de l’Industrie, Joliette
• 2170, boul. Labelle, Saint-Jérôme 436-3225

627-2685
756-1649

• • ,w Jeudi et Ven.: 
Samedi:
Fermé lundi(master charge

FOURNITURES ÉLECTRIQUES EN GROS

>
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les autos
Choix varié de maisons de qualité marquées au coin du 
bon goût et de la distinction.

Se*>t..tes MicItel'X durei>t.

Roulez

MICHELIN
CENTRE DU PNEU QUEBECOIS

• Projet approuvé par la S.C.H.L. pour le programme d'aide à l'accession à 
la propriété.

• Situé dans un secteur entièrement planifié pour vous rendre la vie des plus 
agréable. Tous les services à votre portée, tels que aréna, école élémentaire, 
transport facile.INC.

2900, route 344

471-6627
Saint-Louis de Terrebonne

. % sasiSKSaffl, Cans de -
Pioiege w.ve O-ou-e-r •-»• • »\ - • r

Pvjÿ ddlVll Hlw •*•■ --■' > •> '•»• snnee -• •• ••«• tu .s Jfj.'s
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861-1053
• Enlignement
• Suspension
• Amortisseurs

• Balancement
• Ressorts
• Freins

Lun. au mere.: 3H30 à 6h 
Jeu. et vend.: 8h30 à 9h 
Samedi 8h à 4h

Compétence et solvabilité!

ITINÉRAIRE: Autoroute Mirabel (13) sortie boul. Samson, ou 
encore boul. St-Martin ouest, roulez jusqu'à la hauteur de la 
rue Lauzon et vous y êtes. 663-0307■ G0780

ICHIROPRATICIEIT-%
Une colonne vertébrale en forme 

■ une meilleure santé... B

GILBERT CARON
Édifice do le Banque d'Épergne ■

fre» du centre d'Achnte Saint-Martin 
3860. rue Netre-Oame. I angle boul. Le belle)

H Chomedey. level

U 681 9441

Halte-garderiex

à Fabreville
après les heures de 
classe au Jardin de 
Tante Annie.

La garderie est si­
tuée au 938, 65ème 
Avenue, à Fabreville. 
Elle compte un person­
nel de cinq jardinières 
spécialisées (dont 4 à 
temps plein) et d’une 
cuisinière. On y appli­
que le plan Bacon et 
des reçus pour fins 
d’impôts sont remis 
aux parents.

parHuguette
ROBERGE

La garderie Le Jar­
din de Tante Annie, de 
Fabreville, offrira, à 
compter du début de 
mai, les services de 
halte-garderie à la 
population locale.

Cette entreprise in­
corporée, qui n’est pas 
vraiment une garderie 
privée... et pas encore 
une vraie garderie 
populaire, fonctionne 
sans but lucratif et les 
parents sont largement 
majoritaires au sein de 
son conseil d’adminis­
tration.

C’est pour permettre 
quelques heures de li­
berté aux jeunes 
mamans du secteur 
Fabreville que le Jar­

din décidait récem­
ment d’ouvrir un nou­
veau service de halte- 
garderie, dans les limi­
tes de ses capacités 
d’accueil de 45 enfants, 
fixées par le ministère 
des Affaires sociales.

Le tarif horaire sera 
de $1.25, et les parents 
désireux de se préva­
loir du nouveau servi­
ce à l’occasion sont in­
vités à communiquer 
d’abord par téléphone

avec la direction Mme 
Anita Brevet: (622­
2211), pour s’assurer 
d’une place disponible:

Les petits, de 18 mois 
à 5 ans, seront accep­
tés, et un programme 
d’activités éducatives 
sera offert aux enfants 
de 4 et 5 ans. Les éco­
liers du premier cycle 
de l’élémentaire béné­
ficient déjà d’un servi­
ce de gardiennage à 
l’heure du dîner et
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UN TOUT NOUVEAU PROJET285-7025
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STE-DOROTHÉE, Laval
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□ Freinage sûr
□ Sécurité accrue
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PETITES
POUR CHANGER

COMMANDES 285-7025 • 285-7026 OU ANNULER 285-7205annonces lavaldu lundi au vendredi de 9 h à 17 h du lundi au vendredi de 9 h à 16 h 30
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GAGNEZ
LE LOYER D’UN AN

Comment participer au concours:^IGÎIE DU 0UÉ3EC
C'est facile. Vous n'avez qu'à trouver un nom pour 
identifier le premier édifice du complexe d'habitation 
Les Tours de Laval, le complexe d'habitation le plus 
nouveau à Laval! Remplissez et déposez le formulaire 
de participation ci-joint ou un fac-simulé dans la boîte 
spécialement placée à cet effet dans le bureau de loca­
tion du complexe Les Tours de Laval. Le nom de la per­
sonne gagnante sera choisi par le Conseil d'adminis­
tration de Cartier Building Inc. (Voir le règlement ci- 
contre).
Visitez les Tours de Laval même si vous n'y avez pas 
encore signé un bail. Et soumettez votre nom. Que vous 
gagniez ou pas, vous découvrirez ce qu'est vraiment 
vivre en appartement.

■
10

À VENDRE Le complexe d'habitation le plus 
nouveau à Laval!i le Permanent GRATUITMIS |

I

RÈGLEMENTPOUR VENDRE OU ACHETER
UN IMMEUBLE, NOUS OFFRONS:

• Service de 1 re et 2e hypothèque
• Service de kiosque unique ou Permanent
• Références de nos 130 bureaux à travers le Canada
• Estimation gratuite de votre propriété
• Annonces de votre propriété à la radio
• Système de photo. MIS de la chambre d'immeuble 

de Montréal
• Système de vente garantie
• Situé au coeur de la ville dons le centre d'achats 

Laval et ou centre d'ochots Dwemoy

LES1. Les participants au concours 
doivent compléter le formulaire de 
participation ci-joint ou un fac-si­
milé et le déposer dons la boite 
placée à cet effet dans le bureau 
de location du complexe Les Tours 
de lovai $i$ ou 3285, boulevard 
dv Souvenir, laval.

2. Le prix à gagner consiste en l'at­
tribution du loyer d'un an d'un 
appartement de une, de deux ou 
de trois chambres au complexe Les 
Tours de Lovai. Le choix de l'ap­
partement sera fonction de la dis­
ponibilité et de l'emplacement. Le 
prix doit être accepté tel quel et 
toute substitution ou transfert ne 
sont pas permis. D'une valeur 
approximative de $3,500.00, le 
prix doit être accepté dans les six 
mois qui suivent le choix du gâ­

tant ses connaissances en arithmé­
tique à l'épreuve lors d'une inter­
view téléphonique, enregistrée et 
conduite par le Conseil d'adminis­
tration de Cartier Building Inc.

5. Tous les formulaires deviennent 
la propriété de Cartier Building 
Inc. ou de ses administrateurs et 
aucun ne sera retourné. Cartier 
Building Inc. se réserve le droit de 
publier les noms des gagnants et 
leur photo. La décision du Conseil 
d'administration quant au choix du 
gagnant demeure finale et sans 
appel.

6. Les participants doivent etre 
âgées d'au moins 18 ans. Les em­
ployés de Cartier Building Inc. ou 
de ses compagnies affiliées et les 
membres de leur famille immédia­
te ne sont pas admissibles ou con­
cours. Il en est de môme pour les 
agents de Cartier Building Inc., les 
employés de ses agences de publi­
cité et les membres du Conseil 
d'administration de la compagnie.

7. Les gens qui désirent obtenir la 
liste des gagnants devront faire 
parvenir une enveloppe pré- 
odressée et affranchie à l'adresse 
Liste des gagnants.

3285,
Boul. du Souvenir, Laval

Téléphone:TOURS 
DE 

MlflL
687-1430

r661-5220 681-6491
.-<1nouas uuh pontuuT trust

COURTIERS

||

|301 Appartement» o louer 301 Appartement» à louer

LAVAL 3144% 3. Plusieurs dépliants ont été mis à 
la poste et un certain nombre 
demeure à la disposition de toute 
personne âgée d'au moins 18 ans 
qui en fait la demande ou bureau 
de location du complexe Les Tours 
de Laval. Cependant, les quantités 
sont limitées.

“ I
FORMULAIRE DE PARTICIPATION IVimont, à l'est de l'hôpital 

(Cité de la Santé)
5 minutes d’Henri-Bourassa
Pont Papineau, autoroute 19, sortie chemin St-
Françoi», suivre indications.

Appartements neufs, luxueux, climatisés, 
chauffage électrique, 

stationnement extérieur.

455, Jean-Rottot
669-2870, 435-1937, 430-1400

Aussi 4V2 neufs
boul. René-Robert, 

Ste-Thérèse 

430-1400
^ TOM

INom................................... ......................................................
Adresse .......................................................................................
Téléphone....................................................................... ............

Le premier édifice Les Tours de Laval devrait s'appeler:

I
4. Le concours débute le 15 mars 
1977 et prend fin le 15 juillet 
1977. Tous les formulaires de par­
ticipation seront compilés et le 
choix du gagnant sera déterminé 
le 30 juillet 1977 par le Conseil 
d'administration. Dans l'éventuali­
té qu'un même nom apparaisse sur 
deux ou plusieurs formulaires, seul 
le premier formulaire tiré détermi­
nera la personne gagnante. Pour 
être en loi, le gagnant ou la ga­
gnante, devra répondre, dans un 
temps limité, à une question met-

IListe des gagnants,
Cartier Building Inc.,
5015, ouest, rue Sherbrooke, 
Montréal, Québec.

I

Cette enveloppe doit être reçue 
dans les six mois qui suivent la 
date de l'attribution des prix, soit 
le 30 juillet 1977.
8. Ce concours est assujetti aux 
lois et règlements municipaux, 
provinciaux et fédéraux. Il est nul 
et sans effet là où défendu par la

Je reconnais avoir lu le règlement et être âgé d'au | 
moins 18 ans.

Signature........ .
Date................ .

I%
% I

Lloi.

101 Propriété» à vendre 301 Appartements à leuer101 Propriété» à vendre 306 Appartements chauffés 
et meublés à louerLAVAL: Dwemoy, Auteuil, Vimont. Bungalow, 

cottages ou duplex de $35,000 à $65,000; 3 
et 4 chambres, garage et sous-sol, 661-7995. 

CHAPUT COURTIER, MIS

LAVAL, bungalow luxueux, bord de l'eau, cou­
se séparation, 666-1233._________________

LAYAL-OES-RAPIDES, split-level 4 chambres, 
salon, cuisine, dînette, sous-sol fini, garage.
Pas d'agent. 688-3187.__________________

LAVAI est, spacieux bungalow, doit vendre.
$52,900. Particulier. 6634226.__________

LAVAL ouest, bungalow semi-détaché, en bri­
que, construction 76, chauffage électrique, 2
foyers, aubaine. 388-5354.______________

STE-OOROTHÈ, 740, 7e Avenue, bungalow 

neuf, particulier, 3 grandes chambres, 689­
0229.

CHOMEDEY OUEST, appartements neufs, lu­

xueux: Th, 3'h, 4% 5% certains avec 2 sal­
les de bains. Poêle et réfrigérateur. Très gron­
des pièces. Écoles, magasins et moyens de 

transport a proximité. Près de l'autoroute 13. 
Tél.: 331-8425,681-1341,688-7310.

368 Espace de manufacture 
à louer

605 Secteur assurance CHOMEDEY, Laval, 1 '/a, meublé, chauffé, 
éclairé, eau chaude fournie, $110 par mois.
libre 1er moi 77,688-2735.______________

CHOMEDEY, 3Vi, meublé, chauffé, eau chcu- 
de fournie, 4%, chavHé, eau chaude fournie. 
688-7704.

Postes ouverts également 
oux hommes et eux femmes

AUTEUIL bungalow, construction 1 or., 5!6, 
occupation immédiate si nécessaire, particulier.
$40,000.331.2357,____________________

AUTEUIL, bungalow neuf, chauffage éfectri- 
que, brique, foyer, paysager, 6666883. 

AUTEUIL, bungalow 4%, pierre-brique, sous- 
sol, paysager, pas d'agent, $29,000. A. Ro­
bert, jour: 4354171 poste 244, soif: 625­
5309.

CHOMEDEY 1985, Albert -Murphy, Vh 
blé, neuf, porte patio, chauffage électrique, 
occupation immédiate. $165. 681-5220, 
325-1158.

L'une des plus importantes 
compagnies ou Canada 
est présentement à la re­
cherche de:

CHOMEDEY: 3Vi, chauffés, éclairés, eau 
chaude, meublés. Libre 1er juillet. 668-7713. 

LAVAL, 1 %, meublé, chauffé, après 4h, 667­
7150,663-8098.REPRÉSENTANTS (ES) CHOMEDEY, grand 5% 4'/i, Vh. neufs, 

chauffage électrique, entrées laveuse-sécheu­
se, près Carrefour Laval. 5Vi: $232. 4Va: 

$200, Vh: $173. S'odresser 3755, Dorvol, 
13, à l'extrémité de la rue Albert-Murphy. 

Tél.: 6874)570.

Le ou la candidat(e) sera 
rémunéré (e) pendant sa 
formation.
Excellente possibilité de 
compensation à mesure 
que le candidat progresse. 
Possibilité d'accéder à un 
poste de direction. 
APPELER:

CHOMEDEY luxueux cottage de 9 apparte­
ments, sous-sol foyer pierre, jour: 627-2216, 
soir: 681-5897.

STE4)OROTHÉE, Laval, bungalow et split-le­

vel, 5h, 6%, construction de qualité, chauffa­
ge électrique, foyer, salle de séjour, terrain 
gazonné de 5,400 à 7,150 pi cor. Prix à partir 
de $34/14 à $49,700. NADON & FRÈRES

INC., 6894969,689-5832.______________

STE-OOROTHEE, pierre-brique, garage, foyer, 
sous-sol, 689-2755.

5TE4)OROTHÉE, 5 pièces, brique aluminium, 

chauffage électrique, neuf, 689-1283.

311 Logements ù louer
opo.

DELCO CHOMEDEY, bungalow Vh, pi seine, 1 % salle
de bain, clôture. 681-2829._______________

CHOMEDEY, split 10 pièces, sous-sol fini, 
garage, occupation rapide, $46,000, exdusif. 
J. Racine, 663-2716, Desrosiers, courtier, 
667-3333.

À LAVAL, Vh pièces, soubassement, très pro­
pre, semi-meublé, 663-2821, 6694522 après
6h p.m. Boul. Concorde._________________

DUVERNAY, boul. Vonier, 1 re sortie nord pont > 

Pie-IX, logements neufs, 1'/?, Vh, A'h, chouf- J” 
foge électrique, 'intercom, stationnement privé. <— 
Informations, 661-9351. ^

LAVAL, VIMONT, grand A% Vh, neufs. 669- 2
0989.________________________________  —
LAVAL, 5% neuf, tapis mur à mur, prés toutes ^ 

commodités. 667-9169.

CHOMEDEY, Vh, Vh, 4 'h, près Hypermor- 
ché, 324-5608, ou 687-5033.____________ >'COMPLEXE INDUSTRIEL 

DANS LE CORRIDOR 
MONTREAL-MIRABEL

<
LAVAL, Vh, 4%, tapis mur à mur, au climati­
sé, balcon, terrasse, près boul. Concorde et 
Laval, occupation immédiate. 667-2908, 667-627-2788 DUVERNAY, Vol-des-Arbres, bungalow brique, 

grand Vh, sous-sol fini de 4 pièces, foyer in­
térieur et extérieur, tapis partout. Belles fixtu­
res Grand patio, garage, chambre froide, 
remise, piscine hors-terre, grand terrain paysa­
ger et dèturé. 661-3944._________________

DUVERNAY, 1695 d'Auteuil, VoWes-Arbres, 
cottage grand luxe, 4 immenses chambres à 
coucher, sous-sol fini, construction hors-série, 
matériaux supérieurs. $138,000.661-8952. 

DUVERNAY split-level luxueux, près Yol-des- 
Arbres, 388-1395._______________

2287.
• De 1000 à 120,000 pi cor.

• Prêt pour occupation immédiate

• Pour industrie légère 

ou entreposage

• Quoi de chargement 
au niveau des camions

• Gicleurs

• Plafond à dégagement de 18'

• Ttès grand stationnement 

Commission assurée aux courtiers

LES CUTTLER
472-2165 472-1389

_____  D-U36

LAVAL, Vimont, Vh, Vh, 663-8108, 621-211 Argent a prêter 2557.938 Autos - Cornions 
demandés >HYPOTHÈQUES, 1res et 2e$, bas intérêts, ra­

pides, constructeurs, acheteurs, propriétaires, 
consolidations, réparations, outres besoins. 
Confidentiel. 477-5335, jour, soir.

LAVAL: nouveaux immeuVes d'appartements, 

Vh, A'h, 5'h. 1 mois gratuit. 3100 rue Alton- 
Goldbloom, à la fin du boul. Notre-Dame est. 
687-5556 ou 389-8444.

<
22

l JUSQU’À $10 (

>o802 Entretien - 
______ Réparations diverses

N
NPLACE BEUERIVE

CHOMEDEY, 1 le étage,foceàla rivière du 
Prairies, très belle rue, 4 balcons, 3 chambres 
à coucher, 2 salles de bains complètes, 2 sta­
tionnements extérieurs. Libre 1 er mai. Prix 
$295 plus garage. Jour, 688-2640, soir: 688-

301 Appartements a louer
POUR RAMASSER VOITURES 

POUR SCRAP
LES «MOIRES Af. ENRG.DUVERNAY Lovai, cottage semi-détaché, lu- 

et de qualité supérieure, foyer naturel 
ou sous-sol, terrain 33 x 120, 388-8655,381-

Armoires neuves
Rénovation d'armoires existantes 
Bibliothèques sur mesure. 9314708.

AUTEUIL, 3% et 4% disponibles immédiate­
ment ou pour mai et juillet. À partir de $175. 

6254392.
665-2568

8209. 5186.



Il faudra 
payer pour 
stationner 
sa voiture 
à la Cité 
de la Santé

espaces de stationne­
ment.

Habituellement diri­
gés par des entreprises 
privées qui transigent 
même à l’extérieur de 
la province, s’assurant 
même le monopole, les 
stationnements per­
mettent au ministère 
des Affaires sociales 
d’oublier l’entretien de 
ses terrains. 
Responsabilités 

La firme qui s’occu­
pera de la Cité de la 
Santé aura la tâche

par André 
PÉPIN

Il faudra payer pour 
garer sa voiture à la 
Cité de la Santé, même 
si le nouveau centre 
hospitalier de Laval, 
érigé sur un immense 
terrain, ne souffre 
d’aucune contrainte 
d’espace.

Une législation pro­
vinciale oblige en effet 
les conseils d’adminis­
tration des différents 
hôpitaux de voir à l’au­
to-financement des

\
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Erigée sur d'immenses terrains, la Cité de la Santé devra exiger un tarif de stationnement aux usagers 
et au personnel.

facile puisque tout le 
terrassement sera fait 
aux frais du MAS. Il 
s’agira, pour la compa­
gnie, de procéder à l’é­
rection de barrières et 
de voir aux délimita­
tions des espaces.

Le complexe de La­
val comprendra, au 
total, 700 espaces de 
rangement pour répon­
dre aux besoins des vi­
siteurs, des médecins 
et du personnel. La 
Cité de la Santé rappor­
tera donc plusieurs

milliers de dollars cha­
que semaine au MAS et 
à la firme retenue pour 
l’exploitation.

Le pourcentage des 
gains exigé par le MAS 
n’est pas toujours le 
même, selon les exi­
gences de l’entretien. 
En ce qui a trait au 
centre de Laval, la 
proportion n’a pas en­
core été fixée.
Usagers

Partout en province 
où ce système a été mis 
sur pied, les usagers

ont fait de nombreuses 
contestations, mais 
sans succès. Ceux qui 
doivent se servir quoti­
diennement des sta­
tionnements s’indi­
gnent de la législation 
qui devient fort onéreu-

Certains automobi­
listes contournent cette

difficulté en garant 
leur voiture dans le 
secteur, tout près des 
barrières... Les diffé­
rentes administrations 
municipales doivent 
donc interdire le sta­
tionnement dans les 
zones touchées pour 
protéger les firmes 
responsables.

se.

Et la 
clôture?

“Il est regrettable que les contribuables doivent 
payer pour garer leurs voitures à la Cité de la San­
té, lorsqu’on sait que le site choisi n’apporte aucu­
ne contrainte. Nous tâcherons d’obtenir la com­
préhension du ministère des Affaires sociales, 
mais je crains que nous devions nous plier aux 
exigences législatives à ce sujet.”

C’est ce qu’a déclaré le président du conseil 
d’administration de la Cité de la Santé, M. Lucien 
Paiement pour commenter la législation obligeant 
les hôpitaux à s’assurer l’auto-financement des 
parcs de stationnement.

D’ici à quelques mois, M. Paiement doit faire 
des pressions pour empêcher que des tarifs soient 
fixés, mais il précise que la loi, à ce chapitre est 
assez sévère, surtout lorsqu’il s’agit d’un nouveau 
centre.

En province, ce ne sont pas tous les hôpitaux qui 
se plient à cette exigence. Or, M. Paiement a bien 
l’intention de faire jouer cet argument en faveur 
des futurs usagers.
Raisons

Pour sa part, M. Réal Dubord, directeur général 
du centre hospitalier semble d’accord avec le 
principe d’exiger un montant minime pour le sta­
tionnement: “Il s’agit là d’un moyen efficace pour 
empêcher que les usagers ne se stationnent n’im­
porte comment.”

De son côté, le MAS est assuré que l’entretien 
est fait efficacement.

Les usagers devront donc s’y faire.

V,

V/

Vous avez besoin d'une clôture a maille 
de chaîne, mais vous n'avez pas encore 
pris de décision a ce sujet? N'attendez 

plus et faites comme tant 
d'autres Canadiens. 250,000 en 20 ans 

seulement, qui ont utilisé la clôture 
Frost pour protéger et embellir leur terrain

Communiquez avec les spécialistes de 
chez Frost des aujourd'hui

Estimation gratuite, sans engagement de votre part.

331-8030
FROST
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Charbonneau v

«s

et 5

L /les Patriotes 
tenteront 
d’éliminer 
les Etoiles 
ce soir

Vm #

B.

r

Photo LA PRESSE
Sylvain Charbonneau a été plus que superbe devant les filets des Patriotes et son brio a permis à 
son équipe de prendre les devants trois parties à deux dans la finale.

prenait que son joueur était 
suspendu.

Avec cette victoire arrachée 
de peine et de misère à Mon­
tréal-Nord, les Patriotes sont 
maintenant favoris pour aller 
représenter la ligue Métropoli­
taine, à Drummondville, lors 
des championnats provinciaux 
de hockey junior “B”.

Ce soir, les Patriotes, qui 
jouent à Saint-Eustache, sont 
favoris alors qu’ils seront en­
couragés par leurs partisans.

Advenant une défaite, la sé­
rie prendra fin dimanche à 
Montréal-Nord. Le match 
marquera le retour de Bruno 
Bertrand.

Lorsque Bertrand est sur la 
patinoire ou sur le banc, les 
Etoiles ne jouent pas le même 
hockey robuste, ce qui donne 
un net avantage aux Patriotes. 
De plus, les Patriotes sont 
meilleurs dans les filets.

Beauchesne qui prenait la pla­
ce d’Yvon Beaulé dans l’uni­
forme du Saint-Eustache.
Charbonneau fait 
la différence

Au deuxième vingt, les pro­
tégés de Pierre Creamer ont 
enfilé deux buts et ont joué 
du hockey solide.

Le premier but a été l’oeu­
vre de Réal Fortin avec l’aide 
de Gaétan Lalancette. Puis, 
Michel Grégoire comptait le 
but vainqueur après avoir reçu 
le disque de Gaétan Bemier.

Le défenseur Denis Lefeb­
vre, qui avait quelque peu mal 
paru sur le but des Etoiles, 
s’est repris en préparant le jeu 
qui devait résulter en un but de 
Grégoire.

En troisième période, Syl­
vain Charbonneau a été la 
grande vedette en réussissant 
17 arrêts dont plusieurs très 
difficiles.

Souvent laissé seul, Char­
bonneau a arrêté les tirs ad­
verses du bout de ses jambiè­
res ou avec sa mitaine. Il était 
partout à la fois.

En 60 minutes de jeu, Char­
bonneau a repoussé 39 tirs, 
contre 17 pour le portier des 
Etoiles.

Détrempé par la sueur, le 
cerbère des Patriotes mention­
nait après le match qu’il avait 
été parfois chanceux.

“J’ai arrêté, dit-il, plusieurs 
lancers par réflexe. Je ne les 
avais pas vu venir dans ma 
direction.

De son côté, Pierre Creamer 
criait à qui voulait l’entendre 
que Charbonneau venait de 
disputer sa meilleure troisiè­
me période des séries.

Par la suite, Creamer qui se 
promenait sans arrêt dans la 
chambre des joueurs afin de 
féliciter les siens individuelle­

ment, a mentionné que si les 
Patriotes continuaient jeudi 
(ce soir) à travailler comme à 
Montréal-Nord, il se pourrait 
tort bien que la série prenne 
fin à Saint-Eustache.

Les Patriotes 
favoris

A la question à savoir pour­
quoi avoir fait habiller Beau- 
chesne à la place de Beaulé, 
Creamer a répondu: “J’ai 
choisi mes 19 meilleurs et 
Beaulé était le 20ème”.

La victoire des Patriotes a 
été assez coûteuse alors qu’ils 
ont perdu les services de Jean- 
Pierre Roy pour deux mat­
ches.

D’après l’arbitre, le numéro 
neuf a dardé un adversaire au 
deuxième vingt. Pour son ges­
te, Roy a été expulsé de la ren­
contre. Quelques minutes 
après le match, Creamer ap­

parJean-Paul 
CHARBONNEAU

Les Patriotes de Saint-Eus­
tache ont répondu à l’appel de 
leur instructeur, mardi soir, à 
Montréal-Nord en jouant du 
hockey solide pour ainsi défai­
re les Etoiles 2 à 1 et prendre 
les devants dans la finale par 
trois parties à deux.

Au premier vingt, même si 
les Etoiles ont pris les devants 
1 à 0, les porte-couleurs du 
Saint-Eustache ont clairement 
démontré à leurs adversaires 
qu’ils n'avaient aucunement 
l’intention de se laisser intimi­
der comme ce fut le cas à 
Pâques, à Saint-Eustache.

Bernard Creamer, deux fois, 
et Richard Beauchesne ne se 
sont pas gênés pour jeter les 
gants. Ils ont remporté la vic­
toire à chaque fois. Le plus 
spectaculaire combat a été 
celui livré à Sylvain Ethier par

>Ils auront tout de même fourni un bel effort <
>

inc
match entre les Insulaires et 
les Lions ont constaté que le 
Lac-Saint-Louis possédait un 
jeu de position vraiment re­
marquable.

Cette équipe est réellement 
trop puissante pour les Insulai­
res. Les visiteurs ont dirigé 46 
lancers en direction des Laval- 
lois tandis que les joueurs lo­
caux ont riposté avec 24 tirs.

Les compteurs des Insulai- 5 
res dans ce deuxième match £ 
ont été Bernard Gallant (Alain > 
Cliche—Rick Buckborrough), < 
Michel Galli (Daniel Terreault) F= 
et Gallant (Mario Figliuzzi). —

Advenantun miracle ven- n 
dredi à LaSalle, le quatrième N 
match de la finale aura lieu 
lundi à compter de 20 heures, 
au Centre sportif Laval. _

cinq pour l’obtention du cham­
pionnat des séries éliminatoi­
res de la ligue de hockey déve­
loppement midget “AAA”.

D’après l’instructeur Gilles 
Messier, le fait que son équipe 
soit parvenue à la finale, c’est 
déjà bien beau car, quelques 
semaines avant la fin de la 
saison régulière, personne ne 
prévoyait que les Insulaires

allaient se rendre dans les sé­
ries d’après-saison.
“C’est déjà beau, précise 

Messier, nous avons battu 
Sainte-Foy. Maintenant, il ne 
faut pas rêver en couleurs, les 
Lions sont très forts. Ils n’ont 
pratiquement pas de faibles­
se.”

Les Insulaires de Laval met­
tront vraisemblablement fin, à 
moins qu’un autre miracle 
semblable à celui du National 
ne se produise, à leur saison de 
hockey, demain soir, alors 
qu’ils croiseront le fer avec les 
Lions du Lac-Saint-Louis.

Cette dernière équipe mène 
actuellement deux parties à 
zéro dans une série trois de

Les quelque 480 personnes 
qui ont assisté, lundi soir, au — J P. C. U



veau des collèges et donc plus profitable pour eux. 
Ils pensent d’abord à terminer leurs années de col­
lège quitte à mériter par la suite une bourse dans 
une université américaine.

Il est tout de même malheureux que nos univer­
sités québécoises n’offrent pas les mêmes avanta­
ges mais il est bon de constater les changements 
dans la mentalité de nos hockeyeurs.

Philosophie du hockey
En juin prochain, les associations du hockey 

mineur et majeur n’existeront plus. Elles seront 
remplacées par la Fédération du hockey sur glace 
du Québec, source d’espoir pour des centaines de 
milliers d’adeptes du hockey.

A mon avis, le hockey civil a trop tendance à 
improviser et copier les organisations profession­
nelles. Par contre, les responsables du sport sco­
laire ont manqué un peu d’imagination et d’auda­
ce dans les derniers dix ans.

J’imagine que la nouvelle fédération s’efforcera 
de mettre de l’ordre dans notre hockey et qu’elle 
essaiera de stimuler les différents organismes 
publics et associations sportives vers des objectifs 
logiques. Une saine conception sous-jacente est 
essentielle à l’existence à long terme et au déve­
loppement du hockey. Il faut créer des mécanis­
mes orientés vers les buts du sport amateur. Les 
dirigeants de la Fédération devront regarder vers 
.des horizons inconnus jusqu’ici, apporter des solu­
tions concrètes et penser d’une manière neuve.

On pourra peut-être, du moins je l’espère, son­
ger aux organismes scolaires, à leurs besoins et à 
leur clientèle. Rien ne serait plus beau que de voir 
des objectifs et des stuctures basés sur les atten­
tes des jeunes et non sur celles des adultes.

Le développement d’une philosophie du hockey 
québécois s’impose si on veut que le nombre de 
participants ne diminue sans cesse. Il est temps de 
redéfinir les critères du succès et de faire ressor­
tir l’importance de facteurs autres que la victoire 
afin que les avantages de la pratique du hockey 
reviennent à la masse et non à l’élite.

Le hockey 
doit encore 

évoluer

Avant hier, avait lieu la finale de hockey de la 
ligne interécoles de Laval. L'école secondaire 
Saint-Maxime rencontrait pour 1 occasion la poly­
valente Vanier. Les deux équipes ont évolué du­
rant l’hiver dans une ligue qui regroupait égale­
ment le Laval Catholic High School et le Mont-de- 
La-Salle. Les parties se déroulaient sur semaine 
immédiatement après les heures de classe.

J’ai assisté à cette joute; cela m’a rappelé une 
époque où l’organisation du hockey était en gran­
de partie concentrée à l’école, au collège ou à l’u­
niversité. Il y avait bien quelques ligues ici et là 
comme la ligue junior du Québec, les ligues inter­
médiaires des Cantons de l’Est ou des Laurentides 
mais à part cela il n’existait que de rares clubs de- 
quartier.

Evolution du hockey
Au début des années 60 sont apparues les associa­

tions sportives. A Montréal, on a vu naître le Co­
mité des Jeunes de Rosemont, les Braves d’Ahunt- 
sic, les loisirs Hochelaga. Quelques années après, 
soit en 1966, Laval devenait la deuxièmes plus 
grande ville au Québec et comme il se doit, le 
sport de développa et il y eut création d’une foule 
d’associations sportives.

En 1969, les mordus du hockey junior fondèrent 
la ligue majeure du Québec issue de la fusion des 
ligues métropolitaine junior A et provinciale ju­
nior A. Parallèlement à cette transformation, la 
ligue Métropolitaine junior B agrandit ses cadres, 
un comité de citoyens de la Rive sud mit sur pied 
la ligue junior R du Richelieu et enfin on institua 
des calibres différents à l’intérieur des catégories 
d’âge: un joueur pouvait évoluer 2A-A-B ou C.

Fait cocasse cependant: l’organisation du hoc­
key civil si longtemps souhaitée et attenduecoïnci- 
dait avec la disparition des équipes et ligues d’éco­
les et de collèges. Même les ligues universitaires 
perdaient de leur importance. Durant cinq ans, 
sous prétexte de normes budgétaires insuffisan­
tes, le hockey scolaire était à l’agonie et l’intérêt 
étudiant était à son plus bas.

*

e

Jacques Saint-Jean
(collaboration spéciale)

Depuis deux ans toutefois, il y a un regain de 
vie. Les équipes collégiales s’affrontent dans des 
compétitions fort valables et pourtant les sommes 
d’argent disponibles ne sont pas plus importantes 
qu’auparavant.

Provenance des joueurs
Il appert que les hockeyeurs des ligues inter­

écoles ou inter-collégiales proviennent des catégo­
ries midget, juvénile et junior. Deux de mes an­
ciens joueurs maintenant entraîneurs au niveau 
intercollégial me soulignaient que plusieurs de 
leurs protégés auraient pu évoluer dans un plus 
haut calibre mais qu’ils préféraient jouer pour le 
collège où la pression est moins forte.

Beaucoup de jeunes prétendent qu’il est difficile 
de jouer au hockey 3 ou 4 fois par semaine et de 
poursuivre sérieusement leurs études. Ils esti­
ment le calendrier de joutes plus équilibré au ni­

X

A l’ouverture des Expos
Ii5%

is »m

Les Châtelaines seront 
de la partie, demain, 
au Stade olympique 
lors de l'ouverture de 
la saison locale des 
Expos de Montréal. Ce 
corps de tambours et 
de clairons, qui ne 
cesse de connaître des 
succès depuis nombre 
d'années, présentera 
un numéro à 1 3h30, 
soit trente minutes 
avant le lancement de 
la première balle. De 
plus, deux Lavallois, 
membres de l'équipe 
d'élite du Québec au 
baseball, seront égale­
ment sur le terrain.
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L’ASCVL finaliste
AMENAGEMENT 

DU PAYSAGE

L’équipe de hockey de catégorie novice de l’Asso­
ciation sportive du cehtre-ville de Laval (ASCVL) a 
fait belle figure, au cours du dernier week-end, en se 
rendant en finale d’un tournoi regroupant des forma­
tions des régions Bourassa, Montréal, Lac-Saint- 
Louis, et, bien entendu, Laval.

La jeune équipe, dirigée par Raymond Piette et 
Wallic Evinan, a remporté son premier match 4 à 3 
contre le Lac-Saint-Louis. Cette rencontre a nécessité 
de la prolongation et a donné lieu à une confrontation.

Dans la deuxième partie, P ASCVL a eu facilement

raison de Montréal 5 à 1. Les jeunes hockeyeurs lo­
caux devaient toutefois baisser pavillon 5 à 0 en finale 
contre le Martha Lidell de Verdun, formation de la 
ville hôte du tournoi.

Par ailleurs, deux équipes du secteur des loisirs de 
Laval-Centre se sont rendus à Beauharnois afin de 
participer à un tournoi de la classe “B”.

L'une d’elles, la pee-wee dirigée par André Four- 
a perdu en demi-finale, tandis que l’autre s’est incli­
née en finale. Il s’agit d’une formation bantam ayant 
comme pilote Pierre Desjardins.

par
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Noliser la C.T.L....
C'est simple et vous êtes tranquilles.

S'il est question pour vous d'organiser une 
sortie ou un voyage pour votre groupe 

d'amis ou votre club de loisir, vous pouvez 
communiquer avec nous iusqu'à 24 heures 

avant votre départ et vous partirez 
tous à temps.

Nous prenons le groupe à un endroit connu 
de tous ses membres; nous suivons 

l'itinéraire préalablement tracé et vous 
arrivez tous au même point et 

en même temps.
Communiquez avec nous 24 heures avant 

votre départ. Nous vous réserverons un 
véhicule et nous vous confierons aux soins 

d'un chauffeur sympathique et courtois. 
Communiquez au 688-6520, notre Service 
de renseignements vous répond tous les 

jours de 7h à 23h.
La C.T.L....c’est pour tout le monde!
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PRIX DE VENTETAPIS DE CUISINE $C95
vcar.

À motifs le plus vaste choix de la 
région. Disponible en plusieurs 
motifs et couleurs.

<

SPLUSH WESTMILL PRIX DE VENTE
Un tapis à texture des plus épais­
ses et des plus moelleuses qui 
rehaussera l'apparence de votre 
demeure. Choix de couleurs.

Ord.: 14.95 v car.

*88!SURPLUS D’INVENTAIRE À LIQUIDER
i

LE COIN DES ÉCONOMIES75è/o
"10" DENIERS 
EXCELLENTE QUALITÉ PRIX DE VENTEGERALD

LALLY
PRÉSIDENT

• balance de rouleaux
• lignes discontinuées
• coupons *185Pourquoi payer $25.00 v car. pour 

un tapis de qualité 10 deniers alors 
que nous vous offrons cet article à un 
prix bien inférieur. 1 3 couleurs, le 
meilleur prix en ville._________________

2F*.*
I ' > vT?*.. - /-simg | Distributeurs Le 

Baron plus de 
10 ans

J d'expérience à 
| votre service

' ï > ÉCONOMISEZ JUSQU'À (surprix réguliers)ÿjS
V.

TAPIS COMMERCIAL AU,
B PRIX DE VENTEy»" v .

„'T'-
100% NYLON 

ENVERS CAOUTCHOUTÉ 
Ord.: 7.95 v car.

PRIX DE VENTE

Monsanto TAPIS ot 
DE FIBRE ACRYLIQUE
Choix de 13 couleurs

Ord. 15.95 v car

$495
I v car.iF VELOURS H 05si

. TAPIS COMMERCIAL 1ère QUALITÉ
mX DE VENTEx-

KRAUS OU PEERLESS $C95
W v car.

$095
v car.

Bouclé, coupé 2 hauteurs filament 
continu, 100% polypropylene antistati­
que, 12 couleurs au choix.

Ord. 14.95 v car

100% NYLON-ENVERS CAOUTCHOUTÉ.*■£
Choix de couleursk

PRIX DC VENTEOrd.r 10.95 veor.

O*
DOmCO

GENRE PRÉLART PRÉLARTS “OZITE” VINYIE COUSSINÉ Vinyle Cushionfloor sons 
cirage, choix de motifs et 
de couleurs.

Très grand choix de mo­
tifs et de couleurs. Lar­
geur 12'.

• CHOIX DE COULEURS
• ENVERS CAOUTCHOUTÉ
i Ord.: 4.99 v var.

LARGEUR 12'
S' ^ SUPERFLOOR

Ord.: 5.49 v car.

PRIX DE VENTE259 Largeur 611" couleurs 
disponibles.**2 PRIX:r

359 395! PRIX DEDE VENTEwm VENTEQUANTITÉ LIMITÉE PAR CLIENT v car.

NETTOYAGE 
DE TAPIS

DEEPSTEAM
FAITES-LE VOUS-MEME

'Vs*,

GARANTIE LE BARONJt

Toute marchandise livrée ou installée s'avérant défectueuse 
sera remplacée sans frais ou remboursée par LE BARON 

PROFITEZ DES SERVICES LE BARON
%

g>,LA En employant notre méthode 
d'eau chaude en profondeur : 
ceci vous reviendra à moins de

— hutollotion par nos expert»
•: , ; - Plon de MISE DE CÔTÉ

— Service de financement LE BARON 
i —Aucun dépôt

ÿ*3 1er vertement 45 jours.
- uvmusoNCurum
- 11,000 PIEDS D’ENTREPÔT
- Vas'e stotionnementK 02« par pied carré

.J 1

S DÉPARTEMENT DE CONTRATSN Édifices publics, bureaux, commerces, etc.
" Consultation gratuite • Estimation gratuite * Installation rapide par experts

Pour renseignements appe­
lez notre directeur des con­
trats^— ' '

w: âJACQUES DUFRESNE I ê688-7075A £
TTT]

T raeI7[7 S
I';

• "SENECA
• AMT1CO

N
K • OZITE • G.A.F.

VEUILLEZ RÉSERVER À L’AVANCE
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iHEURES D’OUVERTURE: RUCN0TH4AMIO
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